
Script podcast
4 pour l’espoir

Le dimanche, après une longue semaine de travail, un groupe d’amies se 
retrouve dans un café pour discuter.

- Mais où est passé Zoé ?

- Relax Julie, elle va arriver !

- Oui, c’est bizarre, d’habitude elle arrive tout le temps en avance !

- Désolé les filles, vous ne devinerez jamais ce qui m’est arrivé !

- Qu’est ce qui s’est passé ?
 
- J’étais dans la rue lorsque …

 *Son de remontée dans le temps 

-Hey ma belle, viens par là !

-Pff, laissez-moi tranquille !

-Bah alors, ça va, t’inquiète pas !

-Tu devrais être contente, si je te demande ça, c’est que t’es fraîche !

-Vraiment, laissez moi, je suis déjà en couple !

-Ah ouais, ton mec il t’a bien choisie, hein !

-Ah vraiment !

-Qu’est ce que tu veux dire ?

-Bah t’es bien…



-Mais ça va pas ? Tu te prends pour qui à me parler comme ça ?
On ne t’a jamais appris le respect ? C’est du harcèlement ce que tu es en train 
de faire, la rue est à tout le monde et les femmes ont le droit de se promener 
sans qu’on les interpelle et les insulte.
 
- Ah ouais, je vois le genre, tu es vraiment ennuyante, je préfère partir que rester
et perdre mon temps.

*Son de retour dans le présent

- Ah oui, ça craint !

- C’est vraiment des crétins les mecs comme ça !

- Dis moi où ils sont, on va s’expliquer !

- Pas la peine, t’inquiète je vais déjà aller porter plainte.

-Mia… ça va ? T’as pas l’air bien…

- Ou-oui… c’est juste que ça m’a fait penser à une histoire qui m’est 
arrivée il y a une semaine…

*Son de remontée dans le temps

- Bonjour, je m’appelle Mia Terbi, je viens pour le nouvel emploi.

- Ah, vous êtes la nouvelle secrétaire ?

- Pas du tout, je viens pour être l’associée du patron.

- Hahaha, très drôle ! Comme si vous pouviez diriger notre entreprise !

- Eh bien figurez-vous que je suis l’ancienne boss de vos concurrents.

- Hum, hum, je vais vous emmener voir Jean Philippe.

- Monsieur, voilà Mia Terbi.

- Oh, bonjour… je ne vous pensais pas… comme ça.



- Et vous êtes satisfait ?

- Euh… je meurs je soif, allez me cherchez un café.

- Je suis là pour le poste, pas pour vous servir le café.

- Pfff… Quel sujet est-ce que vous voulez aborder ?

- Et bien, tout d’abord, le salaire, sans vouloir être trop directe.

- Le salaire normal est de 4000€ par mois, mais je vous verserai 3500€.

- Hehe...

- Pourquoi ?

- Ben ça me paraît normal, vous allez devoir partir tôt pour aller chercher 
vos enfants à l’école, vous resterez chez vous quand ils seront malades… 
et j’en passe.

- Vous vous moquez de moi ?

- Ohlala… Les femmes, c’est bien votre genre ça…jamais satisfaites.

- Non mais ça va pas ?! Bon, je vais me calmer sinon je vais exploser. Vous
savez quoi ? Je vais faire part de vos propos au référent contre le 
harcèlement sexuel et les agissements sexistes de votre entreprise, vous 
devez bien en avoir un vu que vous avez plus de 250 salariés !

- C’est ça, c’est ça… Vous n’allez rien faire du tout !

- Ah oui ? Bah vous allez voir ça ! Bref, je ne veux pas perdre mon temps 
avec un patron aussi sexiste ! Finalement ce poste, je n’en veux pas ! Au 
revoir, je trouverai mieux ailleurs !

*Son de retour dans le présent

- Mais c’est quoi ça ?!



- Oh mon dieu ! Mais quel macho !

- Oui… tant pis, je trouverai mieux !

- Mais du coup, tu vas le poursuivre ?

- Non, je voulais juste lui mettre la pression.

- D’ailleurs, et toi Laura, t’as pu monter en grade ?

- C’est vrai ça, ça s’est bien passé avec le colonel de ton régiment?

- On peut pas dire que c’était super…

* Son de remontée dans le temps

- Ah… pff… Wouh, 120 pompes, c’est bon, mon échauffement est enfin 
fini ! Oh, j’avais pas vu l’heure, faut que j’aille au test !

- Haha, comme si tu pouvais y arriver !

- C’est quoi ton problème ?

- Moi ? Rien, je suis juste… meilleur que toi dans toutes les disciplines.

- Héhé, on verra ça.

- Pas besoin de voir, je le sais, moi je suis un homme.

- Mais tais-toi ! Tu t’es même pas entraîné !

- J’en ai pas besoin, je te dis, je suis déjà grave fort, c’est dans notre 
nature, nous, les vrais hommes.

- (Souffle) Bon au bout d’un moment, t’as intérêt à redescendre sinon ça 
va très mal se passer. Certaines femmes sont bien plus fortes que des 
hommes, comme Genevieve de Galard.



-On verra ça après les tests !

- Oh, qu’est ce qui se passe ici ?

- Pardonnez-moi mon colonel.

- Bon aller, rentrez chez vous, l’épreuve est reportée, les personnes qui 
devaient vous évaluer ont leur train qui est annulé. Laura, restez avec moi 
une minute s’il-vous-plaît.

- Bien sûr.

- Ne vous découragez pas, vous êtes une femme brillante, je suis sûr que 
vous allez y arriver. Je n’ai jamais vu quelqu’un avec un tel mental, et avec
une force physique aussi importante ! Vous serez un atout précieux pour la 
France !

- Merci Monsieur.

- Vous pouvez y aller.

- Au revoir.

*Son de retour dans le présent

- Mais c’est quoi cette histoire de fou?

- Mais les mecs… rrha… certains me dégoûtent !

- Vraiment, faut vraiment qu’on agisse !

- Pfffffffffff…

- Attends, mais Julie, tu t’es coupé les cheveux ?

- C’est trop beau !

- Ouais… Ma famille n’est pas du même avis.



* Son de remontée dans le temps

- Coucou !

- Salut ma… AH ! Mais qu’es que c’est que ça?!

-Bah quoi ? T’aimes pas ma nouvelle coupe ?

-C’est moche !

-Et alors ? Tu te transformes en mec ?

-C’est clair, ta réputation est ruinée !

-Mais je m’en fous ! Moi j’aime bien !

-T’as pas de goût…

-Tais-toi Ilan.

-Non, il a raison… Julie, je ne te reconnais plus, c’est comme si… t’étais plus 
ma fille. Tu t’habilles comme un mec, tu agis comme un mec, tu fais du foot… 
Et maintenant tu te coupes même les cheveux !

-Mais laissez-moi, c’est mon style, moi j’aime, j’ai pas envie d’être un énième 
clone de cette pimbêche de Léna ! C’est mon corps, ma vie, mes choix, je fais 
ce que je veux !

-N’insulte pas ta sœur !

-Non, laisse là, elle est jalouse, c’est normal. Moi je suis féminine, élégante...

-Holala, vous me gavez avec vos histoires… Moi je suis un mec, un vrai, Léna 
c’est une vraie fille, la preuve, elle porte du rose, des robes, elle a des cheveux 
longs, elle se maquille… Tu veux pas faire comme tout le monde au lieu de te 
raser le crane comme ça ?

-Mais ça va pas ?! J’en ai marre, vous me jugez tout le temps, et vous avez 
tellement de préjugés et de stéréotypes !

-Julie, calme toi !



-Non ! Non je ne me calmerai pas ! 

-Monte dans ta chambre ! Tu es punie !

-Tant mieux ! Dans ma chambre, au moins, je peux faire ce que je veux, je suis 
libre !!!

*Bruit de pas
  Porte qui claque
  Son de retour dans le présent

-Non mais c’est pas possible !

-Je les déteste tous !

-Faut vraiment qu’on fasse quelque chose !

-Ouais, on peut pas continuer comme ça !

-Que ce soit nous ou les autres femmes ! Il faut qu’on agisse pour les femmes 
en détresse !

- Et des hommes aussi, l’égalité des genres, c’est pas qu’une histoire de 
femmes !

-Et si on montait un truc ?

- Oui, mais quoi ? C’est compliqué quand même…

-Genre un club ?

-Non, plutôt une association !

-Ah ouais, on pourrait leur offrir un abri quand elles subissent de la violence ou 
une agression dans la rue !

-Ou même en cas de violence conjugale !

-Oui, et aussi les conseiller et les aider dans le monde du travail, pour qu’elles 
ne subissent aucune injustice… Et je sais de quoi je parle !



-Et je pourrais leur donner des cours pour qu’elles sachent comment réagir dans
les situations difficiles !

-Super, elles pourraient aussi nous appeler pour qu’on les aide à se faire 
accepter dans leur famille ! Ça peut être compliqué parfois !

-C’est génial !

-J’ai trop hâte de commencer !

-On va aider tellement de femmes !

* Son d’avancée dans le futur

-Bonjour et bienvenue dans l’association « 4 pour l’espoir » !

-Déjà plus de 800 femmes nous ont fait confiance depuis la création de cette 
association en 2026 !

-Et ce n’est que le début !

-Comment pouvons-nous vous aider ?

-Et bien, j’aimerais vous parler de ce qu’il se passe chez moi depuis maintenant 
plusieurs années…

Diminue d’intensité puis silence


